
Piéride, vulcain, tircis, paon-du-jour, 
citron, azuré (aussi appelé argus), 
moro-sphinx, myrtil, belle-dame et 

Robert-le-diable sont les papillons les plus vus par 
les observateurs de l’Opération papillons à travers 
la France. Même si vous n’êtes pas fan des piérides 
dont la chenille boulotte les feuilles de vos choux, 
comment attirer ces papillons dans votre jar-
din ? Première chose à faire : réserver un coin aux 
orties, indispensable plante-hôte des chenilles 

de vulcain, ce joli papillon noir et orange 
que l’on voit beaucoup à l’automne car 

il se nourrit de fruits tombés au sol. 
L’ortie est la championne des che-
nilles : outre celles du vulcain, elle 
héberge celles du paon-du-jour et 
de la petite tortue (ou vanesse de 

l’ortie), la “triade de l’ortie”. Elle en 
accueille d’autres : Robert-le-diable, 

belle-dame, carte géographique… Faites 
également pousser du houblon, qui attire 

lui aussi les chenilles du paon-du-jour dont 
les ocelles nacrés de jaune, pourpre, noir et bleu 
métal évoquent les plumes de paon. Autre grim-
pante à privilégier, le chèvrefeuille, dont les " eurs 
profondes sont adaptées à la longue trompe du 
moro-sphinx, ce merveilleux petit papillon évo-
quant le colibri, très présent même en ville, et que 
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l’on ne peut plus confondre une fois qu’on l’a repéré. 
Ce migrateur, qui pond ses œufs sur le gaillet, peut 
hiverner en Afrique du Nord ou au sud de la Loire, 
puis migre vers le nord au printemps. D’autres 
papillons nocturnes comme l’écaille chinée appré-
cieront le chèvrefeuille. 

LAVANDE POUR BELLES-DAMES
Vous rêvez d’attirer les magni#ques !ambé et 
machaon ? Le premier butine le buddleia de 
David ‘Argus velvet’ ou le lilas, et sa chenille 
a$ectionne les haies composées notamment de  
prunellier et d’aubépine. Quant au machaon, 
laissez des fenouils "eurir au potager : avec un peu 
de chance, leurs "eurs accueilleront des chenilles. 
Dans votre haie, installez aussi un nerprun ou une 
bourdaine, plantes-hôtes de la chenille du citron. 
Ce papillon est le premier à sortir lors des journées 
ensoleillées de janvier ou février : si vous voulez 
le favoriser, plantez un saule dans votre jardin.  
«  Les premières !eurs sont cruciales au printemps, 
en particulier le saule, dont les chatons ont un nectar 
béné"que aux papillons au sortir de l’hiver », explique 
Pascal Dupont, spécialiste des papillons. Laissez 
également le lierre courir sur un mur, une clôture 
ou des arbres, a#n que le citron s’y réfugie pendant 
la saison hivernale. 
Au chapitre des "eurs à favoriser au jardin, le 
choix est vaste. « Les arbres sont importants pour les 
papillons, recommande Pascal Dupont, notamment 

les rosacées comme l’aubépine. Mais les !eurs des 
champs et les ornementales aussi : laissez une par-
tie sauvage au jardin. Les !eurs dont la corolle est en 
forme de tube sont à privilégier parce que les papillons 
ont une trompe. Choisissez des caryophyllacées comme  
l’œillet ou le silène, ou des astéracées telles les mar-
guerites ou les chardons, dont le cœur est constitué de 
multiples tubes. » 
Laissez de la place pour les platebandes de "eurs 
variées et pensez aussi aux graminées, qu’a$ec-
tionnent les tircis. N’oubliez pas la famille des 
labiées, inépuisables fournisseurs de nectar : les 
romarins bruissent toujours de pollinisateurs et 
de papillons et ce, pendant de longs mois. L’azuré 
de la luzerne, papillon méridional, pourra y être 
observé, comme sur les fabacées (lupins, luzernes), 
mais aussi les sureaux, les bruyères et les jasmins. 
Laissez les menthes "eurir, pour y observer notam-
ment le myrtil. Multipliez les plants de lavande, 
que fréquentent notamment belles-dames et 
machaons. En#n, si le serpolet s’installe naturel-
lement, préservez-le : peut-être permettra-t-il à 
l’azuré du serpolet de fréquenter votre jardin ? 
Ce petit argus, en déclin marqué, a besoin de 
plantes-hôtes telles que serpolet, thym ou origan. 
Sa chenille s’y nourrit des bourgeons "oraux, puis 
se laisse tomber au sol. Sa survie dépend alors de 
son adoption par une fourmi, Myrmica sabuleti, qui 
l’emmènera dans sa fourmilière où elle la nourrira 
par régurgitation… Étonnant, non ? ●

À LIRE
—
- Guide des plus beaux 
papillons et leurs fleurs 
favorites, de Dominique 
Martiré, Franck Merlier et 
Bernard Turlin, éd. Belin, 
384 p., 24,90 €. 
- Papillons du jardin, de 
Marie Duchêne, Vincent et 
Yves Laneau, éd. Rustica, 
224 p., 39 €, épuisé.

—
Flambé (à gauche) et 
machaon (au centre) 
se ressemblent avec 
leurs queues noires, 
mais les ailes du 
flambé sont tigrées. 
Sa chenille vit sur des 
arbustes de la famille 
des rosacées : prunellier, 
aubépine, pêcher, 
cerisier, amélanchier… 
Celle du machaon (à 
droite) se nourrit sur les 
ombellifères – fenouil, 
angélique, cumin, aneth, 
persil ou carotte –
montées à graines.
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